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Le fond de la mer, meuble ou rocheux, appartient au milieu 
naturel des êtres vivants. Apportant, depuis cent ans, d’exemplaires 
contributions aux études d’écologie marine, les chercheurs de la Station 
de Roscoff devaient nécessairement, dans le même temps, s’intéresser 
au substrat des peuplements benthiques de la Manche.

Là, comme en d’autres domaines, G. Pruvot ouvrit la voie. Non 
seulement il observa, dès 1897 et grâce à des prélèvements, les fonds 
sous-marins au large de la Station, mais analysa tout aussitôt le 
phénomène sédimentaire en Manche : « En raison de la violence des 
courants de marée, les sédiments meubles ne séjournent pas sur le 
fond, et les sondages ont laissé reconnaître des lambeaux de roche 
plus ou moins recouverts par les sables et les graviers...» (p. 533). 
75 ans ont passé sans que le mécanisme précis du phénomène soit 
vraiment élucidé et, aujourd’hui encore, nombreuses sont les équipes 
britanniques et françaises penchées sur ce problème.

Après Pruvot, d’autres biologistes de la Station ont décrit les 
fonds meubles et les fonds durs sur le littoral ou dans les estuaires : 
en 1910, Joubin donne la répartition, en baie de Morlaix, des fonds 
de maërl, qui sont à la fois peuplement et sédiment; et en 1914, 
P. de Beauchamp publie ses riches observations sur les plages de 
sable et les vasières : dans ces études, comme à travers les beaux 
travaux plus récents de M. Prenant, l’idée conductrice reste la même : 
la qualité du substrat, sa granulométrie notamment, conditionne étroi­
tement la vie benthique. Le sédiment est ainsi étudié parce qu’il est 
milieu de vie pour nombre d’organismes. Mais quelle mine d’infor­
mations pour les géologues de cette époque ! Lorsque, dans les années 
40, J. Bourcart et C. Francis-Bœuf commencent leurs études sur les 
grèves et les estuaires bretons, ils choisissent de le faire à Roscoff, 
soit dans la rivière de la Penzé, soit au fond de l’Aber que dominent 
les bâtiments de la Station, parce qu’en ces lieux, parcourus tant de 
fois par leurs amis biologistes, ils marchaient en terrain familier.
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Mais comme il arrive parfois, J. Bourcart trouva autre chose 
que ce qu’il recherchait : au fond de l’Aber, sous une couverture 
meuble parfois déplacée par les tempêtes, affleure la craie 
du Crétacé supérieur. La découverte est d’importance : l’estuaire est 
nécessairement une forme très ancienne, antérieure au Tertiaire, et 
les pitons granitiques qui le dominent, cette poussière d’écueils qui 
font la singulière beauté du littoral dans la région de Santec, sont les 
témoins d’un paysage d’âge secondaire, modelé sous un climat tropical, 
à la façon des inselbergs actuels. La mer crétacée est venue battre ces 
roches une première fois, avant la mer éocène, dont Pruvot avait 
recueilli des témoins au « Trou aux Raies », au Nord-Ouest de l’Ile 
de Batz, avant la mer pliocène et la Manche d’aujourd’hui, qui a envahi 
les bords de la Bretagne jusque dans ses vallées.

Bourcart avait parcouru avec de Beauchamp les grèves de Roscoff, 
et de Beauchamp proclamait Pruvot son maître. Devenant à mon tour 
l’élève de J. Bourcart, je recueillais l’héritage d’une tradition qui assu­
rait l’alliance de la Biologie et de la Sédimentologie. Cette alliance fut 
ainsi une nouvelle fois scellée quand G. Teissier donna, sans hésiter, 
son accord à la suggestion de J. Bourcart d’entreprendre une étude 
systématique des fonds sous-marins au large de la Station, dans la 
zone facilement accessible à son navire le « Plutéus II » et lorsqu’un 
an plus tard commença la fructueuse collaboration de tous les instants 
avec L. Cabioch, qui observait les peuplements benthiques là où je 
décrivais les fonds meubles. Expérience exemplaire à plus d’un titre, 
singulièrement enrichissante pour tous deux, qui permit de séparer 
les sédiments non pas seulement suivant leur granulométrie et leur 
nature géochimique, mais aussi en classant les particules calcaires 
du sable d’après les populations animales qui les produisent. Les 
organismes vivants font le sédiment organogène, mais le dépôt meuble 
conditionne étroitement l’activité benthique. C’est un artifice que 
d’étudier séparément la part inerte et la part vivante du fond. A la 
Station, pendant quelques années, l’interdépendance du biologiste et 
du géologue fut à l’image du fait naturel.

Une carte des fonds durs et des dépôts meubles fut ainsi dessinée, 
bientôt complétée par les études de P.A. Dupeuble, portant sur les 
Foraminifères et les minéraux lourds inclus dans les sédiments. La 
première surprise fut de trouver que les dépôts grossiers sont au large, 
les sables près de la côte, la vase confinée seulement dans les estuaires. 
Mais, en réalité, cette répartition actuelle n ’a pas effacé la dualité 
fondamentale des sédiments de la Manche : cailloux, gravier et sables 
siliceux sont les restes d’un manteau alluvial déposé sur un plateau 
continental émergé, lors des époques froides du Quaternaire ; les 
particules calcaires, au contraire, résultent de l’activité organique 
sous-marine actuelle ou récente, et ces deux sortes de particules 
sédimentaires sont constamment remaniées, mélangées ou triées jusqu’à 
former de vastes corps sableux, sortes de dunes sous-marines, là où 
faiblissent les courants de marée.

Voilà donc abordée l’histoire pléistocène de la Manche. Nous 
sommes loin de la Biologie, et il fallait l’esprit ouvert de G. Teissier 
pour autoriser des recherches coûteuses dans cette direction nouvelle 
et dans des eaux de plus en plus éloignées de la Station. Une nouvelle 
période commença, où le Plutéus naviguait dans toute la Manche et,
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plus loin encore, jusqu’au Banc de la Chapelle à l’Ouest ou la grande 
vasière dans le Golfe de Gascogne. Un des objectifs restait la descrip­
tion des fonds meubles et du rôle sédimentaire antogoniste, suivant 
la violence des courants, de l’épifaune fixée sur les fonds durs, prin­
cipalement des Bryozoaires, et de l’endofaune coquillière vivant dans 
les sables. Mais, au passage, étaient découvertes et étudiées de nouvelles 
«fosses», ces dépressions creusées ça et là dans le plateau, témoins elles 
aussi des régressions marines au Quaternaire : Trou Santic et trou 
Marcel, qui rappellent les prénoms des deux patrons du bateau ; Fosse 
de l’Ile Vierge, au Nord du Léon, Fosse du Plutéus, enfin, à l’Ouest des 
Casquets. S’agit-il de formes d’érosion sous-marine ? De tronçons 
de vallées fluviátiles ? De dépressions karstiques ? La discussion dure 
encore. Autre fait morphologique constant de la Manche : le contraste 
entre le plateau continental proprement dit et les régions accidentées 
qui bordent la Bretagne. Grâce à quelques dragages heureux, une 
explication fut trouvée : la limite de ces deux régions correspond au 
contact géologique entre les terrains du fond de la Manche, générale­
ment calcaires, d’âge secondaire et tertiaire, et le massif armoricain 
submergé. La cartographie géologique elle-même pouvait commencer. 
Dans le même temps, le carottage de roche était mis au point par nos 
collègues anglais et bientôt adopté en France. Tout récemment, le 
Plutéus II a participé à ce nouvel effort, en aidant à dresser la carte 
géologique du socle armoricain entre Plouescat et Trebeurden (B. Au- 
vray et J.-P. Lefort).

Aujourd’hui, les études de Bionomie benthique conduites par les 
chercheurs de la Station se poursuivent plus activement que jamais. 
Les peuplements vivants sont même observés directement, par télé­
vision ou par photographie sous-marine. Ces études ne vont naturelle­
ment pas sans apporter des informations nouvelles sur la Géologie 
du fond marin. Mais l’effort le plus prometteur, indiscutablement, se 
porte sur l’étude dynamique du phénomène sédimentaire. Pour cela, 
une nouvelle équipe pluridisciplinaire est réunie, avec L. Cabioch pour 
la biologie, G. Auffret et L. Berthois pour la sédimentologie, J.-L. Dou- 
villé pour les mesures de courant. Car c’est peut-être une vue un peu 
trop simpliste, finalement, de lier la faune et son substrat avec tant 
de rigueur : en réalité, tous deux subissent les effets d’un seul et 
même phénomène : les courants de marée au niveau du fond. Après 
le temps de la reconnaissance générale des fonds et des peuplements, 
est venu celui de l’analyse détaillée du phénomène. Il est heureux que 
la Station de Roscoff tienne, une nouvelle fois, une place de choix dans 
ces recherches.

Je n ’ai parlé jusqu’ici que de la Manche. Certes, là se trouve la 
zone d’activité principale de la Station ; mais la Géologie a profité 
aussi d’une volonté récente d’étendre le champ des investigations bien 
au-delà, grâce aux campagnes du « Thalassa » dans le Golfe de Gas­
cogne. Un seul exemple suffira à dire l’intérêt que nous avons trouvé 
dans cette association : la découverte du gisement de phosphates au 
Nord de l’Espagne, dont l’étude détaillée va prochainement commencer.

La liste est longue, par conséquent, des dettes contractées par 
les géologues envers le Laboratoire biologique de Roscoff. L’écrire est 
pour moi un très agréable devoir.
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